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IJNE IIGRANDE DAME'I NOUS QUITTE
Eliane StaTTybrass
Lfune des dernières rrgrandes danes de Genèverr nous a quittés. Après Denise
0ltranare, Odette Mussard, Francine Odier et Marthe Mottu, crest Madeleine Borel
qui sfest paisiblenent endormie le 24 ma1.

El1e avalt 91 ans, et jusqurà quelques senaines précédant son décès, elle avait
pu habiter dans son appartenent. Ctest 1à que pendant des années elle a reçu
dtinnombrabl-es amis qul venaient partÍciper-à llune ou lrautre des actions du
Réarnenent noral à Genève. Et tous ces anls ntoublieront pas les qualltés de
Madeleine. Elle avait une foL très profonde, une grande cónnaissance de la
Bible et était une lectrlce enthousláste de iivres spirituels, seule lecture
valable à ses yeux. Et pourtant, jusqurau bout, e1lè aura continué à se poser
des questions fondamentales. Le pasleur Ifa relevé lors du service reLigieux de
son enterrement. 11 se souvenait entre autres de ce dernier Vendredl Salnt, oùi1 était allé apporter la SaLnte Cène à Madel-eine dans sa cuislne. Ils avalent
eu une conversation lnterminable, entre autres sur la perfect,lon. Madelelne, se
trouvant très irnparfaite, se disalt que peut-être 11 éiait encore posslble de
gravlr des échelons vers la perfectlon après la mort. Le pasteur Lul avaft dlt:trNe vous lnquiétez pas, 1à où vous serez, le Christ.sera aussf.tt Mais ctest e1le
aussi qu..í étaÍt allée le trouver un jour dans son bureau pour lui demander deprier. ttNon pas parce quteLle en avait besoln, mais parcé qutelle en avaitenvie. 11 y avait en elle une certaÍne compLtcité avec Ie Christrr nous dit le
Pasteur de Montnollln. Tous ceux qul lront connue auront sentl cel-a. Pour nous
qu1 avlons noins de la moitlé de son âge, elle ne cessait de nous surprendre par
son côté parfois cont,estataÍre. ElLe ãvait de capltaliste 1tétLquette,
puisqufelle avait hérité une fortune de sa famllle. Dans les faits, eile nta
cessé de chercher comment nettre cette fortune au service de DLeu, pâr le biais
de causes ou de gens en qul e1le croyait,. Et, elle stest souvent privée de
choses que nous aurions trouvé normal qutelle alt. Ainsl, jusqurà il y a
quelques nois, elle srénerveillait de la gentillesse des gens qui, danã le bus,lui offraient leur place, alors que nous la suplffons de prendfe un taxi. Unjour el-1e nous a dÍt: ttJtai toujours eu assez citargent et nrai janals eu àtravailler. Ce nrest pas normallrl

l,ors de La dernfère visíte que je Lui al falte, e1le étalt bien fatlguée, ne
suivait plus très blen la conversation, ne sachant pas toujours de qui nousparlions. Au moment où je lui ai dit au-revolr, elle nta dtt: ttJtáinerais tant
que vous parliez le français.rr Etonnée, je lui af denandé ce qurelle voulait
dire. rrvous mravez dit rtout de bonr, ciest du vaudois, pas d-u français, i1
faut dlre: je vous souhaite nes neilleurs voeuxttl

Madelefne se faisait, du souci pour les événenents du monde, craignant quton
nraille vers des sltuations encore plus dranaLiques, Le pasteur-à ce iujet
nentionna ce passage de lrhLstolre drAbrahan où Dleu pronet que stil se trouvalt
encore dix justes à Sodome et Gomorrhe, 11 ne détrulralt pas la ville. 11
ajouta: rrlrégl1se ne nourra pas. Non pas à cause des dogmes, rnafs à cause de
gens coûre Madeleine quf sont des ténofns drun Chrfst vivant.tr
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STR.ASBOI]RG: 50 ANS DE LIAPPEL A TIN REÂRMEI'ÍENT MOR.AL ET SPIRITI]EL.

Nos revues ttChangerrr et rrCaux-Informationtt du nois de Juln parLent des
cél-ébrations de cet appel. Nous nren donnons donc que deux courts conptes
rendus.

- Josef Leu, ancten consel-LLer natíonal du canton de Lucerne.
Crétait une bonne ldée de choisir Strasbourg pour cette occaslon nénorable,
célébrée durant la semalne de Pentecôte. Strasbourg est un symbole et un
ténoin de la réconc1Iiatlon et, est devenu un centre de lrEurope qui stunLfie.
Les contact.s avec les députés au Parlenent européen nous ont pernis de sentir
la dlmension de cette nouvelle Europe. Ce fut une expérience dtentendre le
député allenand Otto von Habsbourg parler avec autorité de la nfssion de
lrEurope - contribution en accord avec les réunlons des participants qui se
retrouvaient dans la salle Louls Pasteur du Palafs universitaire. Ce que le
grand titre disait: ttChanger les coeurs pour réconcilier les peuplestr srest
confirmé de nanière encourageante chez les orateura de tous âges. Trente-cinq
pays étaient représentés, avec de cultures dlverseset une participatlon
partfcullèrenent narquée des Français et des Allenands. Un des grands ¡noments
fut le service oecunénlque, célébré dans la crypte de 1a cathédrale avec des
prières de reconnaissance, de pénitence, dtlntercession et de réengagenent
personnel au chemin tracé par Dieu.

Ulrike Bíckeboeller ¡ cul_stnièret Allenagne
Jtai passé 14 jours à Strasbourg, pour préparer et participer à l-a rencontre.

Quel-ques uns drentre nous ont eu la possÍbilit,é draller au Parlenent européen,
afin de voir cette ruche de ltintérieur. 11 étalt précisénent en session. Ce
fut pour rnoÍ une découverte qui mta permis de voir Le travalL des députés, Leur
responsabillté nondiale, lrinportance du travail pour une communauté européenne
dans 1e contexte de cette responsabilité que nous Européens devons avolr. Ctest
ainsi la prenière fois que jral conpris Itinportance de ce Parlement. Crest
vrai que l-a communauté européenne nous cotte cher, mais si ell-e nrexlstait pas,
nous dépenserions encore plus.

Ces quelques jours passés à rencontrer des délégués ont été une bonne base et un
prélude aux réunlons du r¡eek-end. Quant à ltatnosphère de ces journées, ma
soeur a dit nravoir jarnals auparavant senti autant la présence du Saint Esprlt
dans une rencontre du R.M. Ctest probablenent pourquoi des gens qui étalent 1à
pour 1a prenlère fols se sont sentls si à ltaisã. La raison-est aussl que tanL
de gens ont prlé pour cette occasion à travers le ¡nonde.

Michel" Koechlin srétaLt flxé des objectlfs pour cette rencontre. Bien str il y
a eu des difficultés et des problèmes, mals tous ces objectifs ont été
atteints ¡

- que de nonbreux jeunes viennenÈ.
- qurune équipe se crée des deux côtés du Rhin, (et les visites à Freudenstadt

et Ettlingen y ont contribué).
- qurait lieu un service religieux dans 1a crypte de la cathédrale
- que les clnq continents sofent représentés.

LA STRATEGIE DE DIEU
Jean et Eauína Carrard¡ Berne
I1 y a un an, nous racontlons dans Zig-Zag le séjour que nous avions falt au
Tyrol- du Sud. La secrétaire drune écoIe secondaire de Lana, gui avalt été à
deux reprlses à Caux, avaft eu la conviction de faire connaitre le Réar¡nenent
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noral dans sa région. E1le avait organisé une rencontre à laquelle avaient,
participé, en plus drun groupe de jeunes, des homnes polítiques qui avaient
joué, qufnze ans plus tôt, un rôle déterminant dans la solution de graves
problènes régionaux.

Un des ho'mes politfques présent, gui assistal-t pour la premÍère fois à une
rencontre de ce genre, exprina sa convfct.fon qurune équlpe de télévislon de la
RAI devrait aller à Caux pour y faire un reportage sur 1a conférence. Ce quf
fut fait 1tété dernler. En qulttant Caux, le chef de ltéquipe de télévislon
nous dÍt: ttJtaimerais rester encore deux jours lcl, à titre personneltt. Au
lieu drun reporLage de 10 minutes, il réalisa un documentalre de 45 minutes
comprenant une partie historique sur lrLnfluence de R.M. dans le développement
politique des 20 dernfères années pour lraccession de la province à ltautononie.
Ce documentaire a êtê présenté à deux reprises après le bulletin drinfornatlons
du soir en mars de cette année, sous le titre rrDes ho¡nres nellleurs, un monde
neilleurfr. l,a vidéo permet dten faire bénéficier des gens bien au-delà du Tyrol
du Sud. Durant la semaine que nous avons passée en avrll entre Merano et
Bolzano, nous avons pu nous rendre cornpte de ltécho positif suscité par cette
émission dans la réglon.

11 est réjouÍssant de voir une jeune équfpe progresser. Frleda Thaler avalt
réunis tous ceux qui avaient été à Caux pour préparer notre séjour. Nous avions
décÍdé drinclure un de ces jeunes à chacune de nos vfsites. Ainsl certains ont
rencontré des hornrnes polltiques qutlls ne connaissaient pas personnellement, ce
qui fut enrichissant pour tous.

Lrétape suÍvante a été lrinvitation, par un conité constitué de gens très
divers, de la pièce rrlrEchelLert, que Franz Vock et quelques jeunes amis avaient
présenté trois semaines auparavant à Salzbourg. Pour cette représentation, qui
a eu lieu le 28 maj., René et Erica Hodel afnsi que Heini Karrer, de Lucerne, ont
traversé les Alpes pour apporter leur souLien à cette initiative.
Nous découvrons toujours à nouveau combien Dieu nous révèle son plan au fur et à
Eesure de notre obéissance.

DE BR.ISILIA A RIO
Hanni BLundeTT
Je suis rentrée récemment drun séjour au Brésll et en Argentine, deux pays
narqués par une infl-atlon galopante et, une quête de voies nouvelles pour
Lravenir. Çomne toujours dans de Lelies situaËions, on voit des lueurs
drespoir, et, 1à aussÍ Le Réar¡nernent moral apporte sa contribution.

Jrai passé une rrsemaine dfactlon du Réarmenent, noraltr avec un groupe de 17
Brésiliens dans la capitale moderne, BrasllÍa. Là nous avons eu des contacts
avec des gens du Parlement, de ltEgl1se, des syndicats, de lrindustrie et du
comnerce etc.

Un événement me reste partlculièrement gravé à lfesprit,. Nous avons été invités
à parler dans l-técole rnil-itaire, où nous nous so¡nmes retrouvés devant 150 jeunes
entre 15 et. 18 ans. Ils hous ont écoutés avec attentlon, mais nrapplaudirent
qutun seul intervenant. 11 sragJ-ssait de Elza de A. qui parla de la petiLe
entreprise qutelle avait mise sur pled, de la corruptÍon qui y avait régné et
du changement qurelle avait vécu grâce au RéarmemenL moral. Elle a terníné en
disant,s ttCe qutil nous faut, crest une grande vague dthonnêteté et dtamour pour
notre pays.rr Ctest alors qutécl-atèrent les applaudlssements.

Le lendenain, dans 1a mêne éco1e, mai.s face à 300 é1èves, nous nous somnes
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souvenus de cette 1eçonl Chaçun parla dtexenpLes concrets, et tous furent
applaudfsl Ce qui surprÍs le connandant de liécole qui nravait pas lthabitude,
non seulement des appLaudissements, nais nêne sinplenent que J-es jeunes écoutent
un orateur.

Ce fut Pour nous une de ces lueurs dfespoir dans l-a sLtuation difflcile de ce
Pays car lridée qurun nonde nouveau dott être construit par des gens transfornés
dans leur coeur et, leur caractère provoqua un grand écho chez ceã jeunes.

A Rio de Janeiror nous avons pu constater ce que Lulz Perelra, le leader, dtunefavela, a pu falre durant les opératlons de sécours aux victines des
Ínondations, Parce qurll- est honnête et dévoué. 11 a pu servir de lien entreles faveLlados victines des inondatlons et les autoritês qui dlsposalent delraide. Avec sa petite-auto pleine à craquer, 1L est allé partãut, distribuantcette aide avec autorité et justice. Jrai été heureuse de pouvoir lui donner,ainsi qurà Evelyn Puig, lrargent cluravaient réco1té les ttdane" ¿"-¡ãrr"ñ..------ "

En aott, divers l,atino-a¡néricains seront à caux. Jrespère que ce sera
lroccasion dtéchanges entre ces anls entreprenants et les Suisses. Car je crols
que la réponse au problène nord-sud ne peul résider que dans un véritablã
donnant,, donnant.

CAIIN, MAINTENAM...
Au cours des dix jours écou1-és, à part Les divers travaux dtentretien,aÍnsi qurà la cuisine, au secrétariat, à la libraÍrfe et dans le jardin, nous
avons eu:
- un groupe de la paroJ-sse sufsse-allemande de Mottier quJ. déslrait vl-sfter 1a
maJ-son,

- 45 jeunes Adventístes de Suisse ronande et du Tessln, pour une après-midÍ,(tntttatlve de Paul et chrisriane de Monrnollin ae ueuónätet)
- une solrée de la société de développement de Caux, à Mountá1n House
- un groupe de 80 jeunes drune écoLe de Nurernberg
- 1es cat'échètes dfEpalinges pour une après-midf et le souper (fnltiatlve deLiliane Cochand),
aínsi que pl-usieurs visites ÍndvidueL1es, parnf lesquelles un Israä)-tte qut
avait été à caux co'me interné de guerre à lfâge de g ans.

þ.9rése19e e,t lfalde de beaucoup dramls est fort apprécfée3 M. et l{me Ekman de
Suède, M1Le MarÍanne Vogt, Skylar Sher¡nan des Etats-Ûnis, Andrew Dansie
drAngleterre, Mlle rsabelLe Hunzlker, M. et l{ne Burgdorfár, M. et, l"fme
Kupferschníd, ìnne l(argrit Jaeger, MIle Huldf winklei et dráutres.

Iæ 26 mai, nous avons reçu 25 danes pour un rrrallye des Lltsrf, conplété par unecueillette de narcisses. Le prochain frgrandtr raL1ye aura lieu le nãrdi ZS ¡ufn;un autre, pJ-us petit, (pour Les ffnitions) est pråvu pour 1_e jeudÍ 30 juÍnl
...8T BIENTOT
DaníeL þIottu
Nous voi.cl à noins dtun mois de lrouverture des Rencontres de Caux. Nous
voudrions nous assurer que vous êtes tous au courant de ce qul se passera durant
1es prenlères Journées de Ltété¡ à lroccaslon du cinquantidne anniversaire de
lfaggel- lancé par Frank Buchnan, nous avons choisi la Journée du dinanche l0ju1l1et pour lnvlter largenent des personnes de 1a réglon et du pays et des
reDrÉFcnuantÉ des autorlléo et, de pays étrangers à veãtr à Caux. Llaccuefl sefera dès 10 h. 30. A 11 h. 15, nous nous retrouverons tous dans la grande
salLe pour ce qui sera, espérons-nous, ltun de ces rtgrands no¡nents dã Cauxrt,
autant tournés vers l-e présent, et llavenir que vers le passé. Le repas sera
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serví à 13 h. Nous espérons que beaucoup drentre vous pourrez être à Caux pour
99!t9 journée qui marquera aussí lrouverture troffLciell-;rr des rencontres de
1 I été.

En fait, celles-ci auront commencé le vendredi soir déjà. En effet,M. Giovanni Bersani, le respecté député au parlement eúropéen, a pris à nouveaulrinitiative de réunlr quelques uns de ses ão11ègo"" 
"i r;b;å"-du conseil de

1-rEurope à un colloque vlsant à élaborer trune poÏrtrqu" ã"-"ã"pér.trol giouãi"
dans la Méditerranéetr. 11 souhaite aussi, .orr" ltan dernlerr-la préseice ¿eItgens de la basetr des pays concernés: enåelgnants, ãtu¿iãni", uuo""r",
médecins, etc. Cette rencontre, prfvée, 

"" fout"ui"r. jusqutáu dimanche natin.
M,ais la Méditerranée continuera diêtre uu coã,.rr de nos iréóccupat,ions jusqurau
13 juillet, comme ltindique le progro"e. Puis suivra tout le reste ¿õ tt-été...
Une exposiüion de peintures aninera le Pronenolr de Mountaln House pendant 1estrois premières semaines des conférences. Le vernlssage aura lieu le samedt 9juillet à 15 h. 0n y verra des tof 1es de I'fmes Jeanne Srgg ( qui organisaplusieurs exposítions dtoeuvres de collègues sculpteurs-ðu'p"lntru" à Caux dansles années 1969 à 1973), Stella Duelberg, lnltlariice de 1täxposftlon er MilaLobstein

BOUIOGNE E¡I MAI 1988
Esther Amaudruz¡ Lausanne
Depuís novenbre dernier, ctétait mon 3ème séjour à Boulogne, les 2 derniersayant été courts: .des-stages dflnltiatlon eñ sonnel ..: qul mravaient
rapidement confirmé qutaprès près de 45 ans dans le nétier d'u livre jrétals plusà non aise devant des fichterã tradltlonnels ou ¿tordrnãi;r;-q;; dans la cufsl-nede_Boulognel Et pourtant, la pensée reçue étalt claire: rDuiant lescélébrations de strasbourBr ta place 

""i à Boulogne, dans la nalson du
Réarmement moral, cette tõrs pour environ 3 semaines. Propose-le à tes amlsfrançais . 

rt

Avec Marguerite et Jacques Duckert, nous nous sommes retrouvés 3 Sulsses à
Boulogne en ma1. Repas, film, soirées prolongées, fnprévus, hôtes, téléphones,Í1 y eut de quoi remplfr le coeur, ltesprit ãt les ¡ãurnéeål

Quelques partlcipants aux journées de Strsbourg venant drAsie, dtAfrique, depays m'áditerranéens se sont arrêtés à Boulognel Je ne sentais très privif6gré"
drentendre des nouvel-les, df apprendre de siiuarion" 

"¿ ñ;;l;t-la bouche nêmede leurs habitants.

De retour à Lausanne, jtal connencé à avolr de plus longs recueillenents, puts àfaire des téléphones, visltes eL invftations prèru"" defuis longtemps.

Merci à DÍeu pour ses voles inaLtendues.

RUDOLF GIIIZI{ILLER
Heíni et Rita Karrer-GutzwLller¡ Lucernerrsa force résidalt dans sa capacité à exiger le naxlmum pour Les entreprises quilui étaÍent' confiées'.sans pour autant né[lrger les horunäs.tt ctest ainsi que
récennent, à une conférence des dlrecteurõ, i" directeur dtune multinationale adécrit Rudolf Gutzwiller, décédé-le 3 nai. 11 prla ensuite 1es participants defaíre une ninute de silence en lrhonneur du défunt. CeluL-ci avãit quilté
lrent,reprise en 1967 déjà.

Rudolf GutzwÍller srest, eroployé pendant des décennies à appliquer Itesprit du
Réarmement moral dans ltindustríe. Ctest déjà avant, la deuxième guerre que sa
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femme et, lui-même ont connu les ldées de Frank Buchnan. Ses plus inportantes
expériences, Í1 les a faltes quand 11 était directeur de 5 fllatures drune
entreprise textile. Quand le f1ls du principal actionnaire prlt en rnain
lraffaire, Gutzwiller fut, congédlé de nanlère lnjuste. 11 en conçut une grande
amertume. 11- eut la pensée de srexcuser pour ses sentfments négatifs auprès de
1a personne qul lravalt, roal tralté. Crest en homme libre qurll put quitter son
poste de travail. ttJraurals eu de la peine à surmonter le choc si un chenln ne
mravalt pas été montré dans Le silencerrr ainait-fl à répéter.

Crest à lfâge de 55 ans que Gutzwlller prlt ce poste dans lrentreprise
nentionnée au début. Ce furent les années l-es plus fructueuses de sa carrière
professionnelle. ttMa tâche consistait À développer das enLreprlses dans divers
paysr à les soutenir et à Les coordonner sur 1e pl.an techniquerrt écrit-il dans
ses souvenirs. nEn plus du développenent technJ.que des usines, jtai pu, avec na
fenme, ntintéresser aux honmes pour anéllorer leurs condltions de travail et
donner aux chefs comme aux employés et Leur famille, le nellleur de nos
expériences eL de notre vie avec DÍeu,.. Qurun narlage est rlche quand ctest
Dieu qui le conduitltl

Tout au long de leurs activités à travers le nonde, Les Gutzwlller se sont, rendu
conpte quron ne pouvait séparer la vie professlonnel-le de La vÍe femiLlale. 11
est arrlvé plusieurs fois que lrentreprlse srest trouvée dans les chiffres
rouges quand la vÍe famllfale et conjugale de son chef ntétalt pas fntacte.
Cette constatation stinula les Gutzwil,ler à continuer jusqutà un âge avancé à se
préoccuper des gens et à entretenir les anftlés.

11 a termlné l-a rédact,Lon de ses souvenlrs avec ces nots: ttPour conclure,
.tjrainerais dire à ceux qui veulent a1ler de lravant, faites conflance au
Seigneur. 11 existe vraiment. Je pouvais lul dire nes besoins et nes
faÍblesses dans le silence et, par la petite voix lntérieure, 11 ne donnait des
réponses. r.a vie avec Dieu est pletne de miracles.lt

CHEZ DES ARTISTES DE LA SUISSE ORIENTAI,E
HannÍ Häberli' St-Ga7L
Ce sont deux journées plelnes de soleil et riches en événements quront passés
Heinz et, Gisela Krleg de BerLln, à St-GaLl et dans Les envlrons. Parml ces
événenents, 11 y eut La vlsite chez un narionettlste connu, et sa fanille, qui
habttent et traval-llent dans une malsonneLte près de la forêt, en toute
sinpllclté de façon nargÍnal-e. Ils se trouvèrent beaucoup de polnts de
contacts, et drlntérêts cornruns car les Krleg sont à lraise dans tant de
donaines. Ensulte, nous étlons lnvit,és à un 1-ong repas avec un actrlce du
Stadttheater, chez Ursula et Allce l,lolfer, où on aborda ouvertement des
questions sur la vie, 1a profession, la partlcipat,Íon.

Les soirées furenL paisibles et se passèrent dans une ferne appenzellofse, chez
Rosmarie Saxer et son f1ls Martin. Pour terniner, 1Is eurent une heure
passíonnante, dans la paroisse de Kreuzberg, avec une nère de fanflLe aninatrlce
à la téLévision, où lls racontèrent conment 1ls se sont occupés de fam{lles de
drogués dans le quartier le plus dlfficile de Berlin. Cette fenme qui brtle de
f,alre quelque chose pour Les Lésés en t,ira une grande inspiration.

Ce Zíg-Zag est le dernier de lrété. Le prochaÍn vous parvfendra en septembre.

*Jnhjn*¡rrJnhtcdrjrJcjr¡k

Nouvelles rassenbLées par Regula Borel et Ellane Stallybrass


